
SAINT POIS 
REFFUVEILLE 

   
  
Cet été, Samuel Lebossé a vécu un camp MEJ près de 
Bordeaux, durant 2 semaines. Enthousiaste,  il nous livre 
ses impressions durant cet  interview…  

 

En quelques mots, peux tu nous dire ce qu’est 

un camp MEJ ?  

« C’est un rassemblement de jeunes de même âge (13 à 
15 ans pour celui-ci) avec des animateurs de moins de 30 
ans. 2 semaines de jeux, de méditation, de relecture de 
vie, de repos spirituel et de discussions en équipe... » 
 

Quel était le thème cette année ?  

« Les rencontres au carrefour du monde : On est allés 
visiter un ESAT et rencontrer plusieurs personnes qui y 
travaillaient et qui portaient un handicap; on a entendu le 
témoignage d’un agent de la police et celui d’un conseil-
ler municipal. Il y a eu aussi une journée à Bordeaux 
pour aborder les gens et leurs apporter la bonne humeur. 
L’idée était de découvrir l’aspect solidaire de ces mé-
tiers. » 
 
 

Que t’a apporté ce camp ?  

« C’est mon 8e camp, et j’en suis ressorti reconnecté à 
Dieu. C’était un camp intense. Il y a eu des débats poli-
tiques, religieux dans notre équipe, on parlait sans ta-
bous. Ca fait du bien de se confier, et ce qu’on disait res-
tait dans le groupe (on s’engageait à ne pas redire à l’ex-
térieur). J’ai aussi fait une démarche de choix (pas obli-
gé ), que j’ai exprimé à la fin du camp, lors d’une céré-
monie. L’idée est de tenir ce choix dans la durée. » 
 

Si tu avais quelque chose à dire aux autres 

jeunes ?…  

« Ouvrez vous ! Tout le monde se connaît à la fin du 
camp, on parle à tout le monde ! On se fait des amis. Et 
puis, on change d’air, on s’aère. Au départ, personne ne 
se connaît, et ça, c’est bien parce qu’on parle avec tous, 
il n’y a pas de clan, et on finit par se connaître. » 
                                   Merci Samuel ! 

COULOUVRAY– BOISBENÂTRE 

Le réveil de l’orgue de la collégiale : une soirée de fête et de louange 

La collégiale de Mortain s’apprête à vivre un moment rare et profondément 
joyeux : le réveil de son orgue, restauré avec soin, aura lieu le vendredi 13 
novembre à 20h00. Après des mois de travail minutieux l’instrument va re-
prendre sa place au cœur de la vie paroissiale.  Pour marquer cette renaissance, 
la paroisse aura la joie d’accueillir Mgr Grégoire Cador, évêque de Coutances 
et Avranches, qui présidera la bénédiction de l’orgue. À l’orgue, nous aurons 
l’honneur d’entendre Thomas Ospital, titulaire du grand orgue de Saint-
Eustache à Paris, l’un des organistes les plus brillants de sa génération. Il don-
nera un concert pour célébrer le réveil de l’instrument et en révéler toutes les 
couleurs. Sa présence est un cadeau pour Mortain : un artiste de renommée in-
ternationale venant faire chanter un orgue qui retrouve sa voix. Cette soirée 
est ouverte à tous. 

L’orgue de la collégiale a été réceptionné 
officiellement le 9 septembre, en  

présence des différents partenaires. 

  Répondant à l’invitation du Chef de l’État et des Autorités ecclésiastiques 
 du pays, ainsi qu’à celle du Directeur général de l’UNESCO, le Saint-Père 
Léon XIV effectuera un voyage apostolique en France du 25 au 28 septembre 2026 
où il visitera le siège de ladite Organisation.  Quatre jours, cinq grands rendez-
vous :  Vêpres à Notre-Dame, veillée au Stade de France, messe sur la place de la 
Concorde, prairie du Sanctuaire de Lourdes, cathédrale de Metz .  
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Communautés chrétiennes de Mortain, 

Barenton, Le Teilleul,  Sourdeval,  

Juvigny Les Vallées, St Pois 

C’est la rentrée ! 

Au début du chemin, tout semble clair.  Des panneaux indiquent la direction, porteurs de nos projets… 

Puis, en avançant, des panneaux deviennent plus petits. Il ne faut pas perdre le fil. 

C’est peut-être là toute la beauté de la foi et de la vie communautaire. Avançons avec confiance. 

PAROISSE Saint Michel en Mortainais 

LA RENTREE 

La rentrée est arrivée 

Avec ses appels pour nous guider. 
 

Retrouvailles de notre Communauté, 

En route pour une nouvelle année,  

Nos cœurs et nos mains éveillés 

Tournés vers la foi et l’amitié ; 

Reprise des services et activités, 

Esprit de prière et de fraternité, 

Entrons joyeux, dans ce nouveau chantier. 

Prier pour la paix 

«  Nos armes, c'est la prière ». (Pape François) 

Alors que résonnent de plus en plus des bruits de guerre, un petit groupe de laïcs  

a eu l'idée de proposer un temps de recueillement et de prière pour la paix ouvert à tous,  

chaque jeudi soir à 18 heures à l'oratoire de Sourdeval. Durée environ 15 minutes. 

Pas de préparation particulière. Des textes sont à la disposition des participants. 

     

   Après une pose estivale, voici venu 
    le temps de la reprise ! 
 
 Les enfants ont repris le chemin de l’école ; les adultes, 
celui du travail ; et comme eux, la Paroisse retrouve sa pleine 
activité.  
 C’est avec la fraîcheur d’un esprit reposé que nous allons 
poursuivre notre chemin ;travailler à rendre notre Paroisse de 
plus en plus dynamique en chaque lieu qui la compose, afin 
que s’exprime en elle et par elle, une profonde communion.
 A cet effet, en juillet dernier, nous avons pris le temps en 
Equipe pastorale, de relire le chemin parcouru depuis la créa-
tion de notre Paroisse Saint Michel en Mortainais, pour con-
templer les pas déjà effectués et définir des axes prioritaires 
pour grandir en communion.  
 Aussi, pour que notre communauté tende de plus en 
plus vers cet objectif, il est important que nous soyons tous 
attentifs à ce que personne ne soit laissé au bord du chemin.
   
Puisse cette aspiration devenir le fil rouge qui guidera notre 
marche ensemble et nous fera demeurer sur le même chemin, 
celui du Christ qui marche à nos côtés et nous guide par son 
Esprit.     Père Tony Yver   



Sortie des enfants du caté 

Groupe « Profession de foi » 

1ère Communion 

Quel bonheur que ce pèlerinage 

 à Lourdes! 

Notre journal a rencontré Alma avec sa maman. Alma a 4 ans. Elle entre en moyenne  
section de maternelle. Nous avons demandé à sa maman : « Comment s'est passée la  
rentrée ? » « D'abord, l'événement de la rentrée touche toute la famille, » dit la maman. 
Il faut retrouver un autre rythme différent de celui des vacances. Par exemple, le coucher 
d'Alma doit être un peu plus tôt. Il faut être en forme pour aller à l'école. Pas d'excitation 
spéciale dans les jours qui précèdent. Les préparatifs sont réduits. En moyenne section, il 
y a peu de fournitures. Il faut retrouver les habits qui étaient rangés avant les vacances. 
Mais pendant les vacances, Alma a grandi ! Dans certaines familles, pour ménager l'en-
fant et pour atténuer la séparation, on offre un petit cadeau ou un gâteau. La maman 
d'Alma, a surtout donné des consignes : ne pas se moquer des autres, aller jouer avec 
ceux qui sont seuls. Arrive le jour de la rentrée. Très vite, Alma retrouve ses copines et on 
va jouer. Car Alma aime l'école : apprendre, jouer, chanter… Cette année, peu de change-
ments dans l'école, sauf une nouvelle maîtresse. « Elle est gentille ! » (NDLR : On lui  
dira !) La rentrée est faite. A la maison, le soir, « Alors, ça s'est bien passé ? Qu'est-ce que 
tu as fait ? » demande la maman. Silence d'Alma ! L'école, c'est désormais le monde  
d'Alma ! C'est son monde à elle.                                
     Propos recueillis par le journal 

Camp d’été à Biville 

 

 

Le dimanche 28 juin 2026, Mgr Cador a ordonné prêtres Julien Houchard et Wilfried Thonet. Ils font partie des 
84 prêtres ordonnés cette année en France. Ils sont les seuls pour la province de Normandie. Ils rejoignent les 46 
prêtres en activité dans le diocèse de Coutances. Et pour notre évêque nommé dans notre diocèse en 2023, il 
s'agissait de ses deux premières ordinations presbytérales. Julien et Wilfried sont connus dans notre paroisse. Au 
début de leur formation au séminaire à Rennes, ils ont été en insertion chez nous : Julien à Sourdeval et Wilfried 
à Mortain. (Il a aussi des racines familiales dans le Mortainais.) Après leur passage à la paroisse Saint-Michel en 
Mortainais, Julien a rejoint la paroisse Sainte-Marie de la Baie (Granville) et Wilfried la paroisse Saint-Aubert 
d'Avranches tout en poursuivant leur formation au séminaire. A quelques semaines de son ordination, Julien ré-
pondait au micro de RCF : « L’Église ne se fait pas que par le prêtre, elle commence par le baptême. Le prêtre 
seul ne peut rien faire. La première mission du prêtre est de baptiser et que ces baptisés deviennent des dis-
ciples.» Et Wilfried d'affirmer : « Mes parents, frères et sœurs, par leur vie chrétienne, m'ont poussé à réfléchir à 
ce que je veux être comme chrétien. La mission du prêtre est d'être un canal qui conduit au Christ. » Mgr Cador 
dans son homélie a insisté sur l'humilité comme qualité essentielle du prêtre. Le Père Julien Houchard a célébré 
une messe d'action de grâce le dimanche 16 août à Sourdeval et le même jour le Père Wilfried Thonet à Mortain. 
A la rentrée, le Père Julien continuera sa mission à la paroisse Sainte-Marie de la Baie comme vicaire et prêtre 
accompagnateur de la pastorale des jeunes et des vocations du doyenné du pays de Granville-Villedieu. Le Père 
Wilfried est nommé vicaire et prêtre accompagnateur de la pastorale des jeunes et des vocations du pays Saint-
Lois. Rendons grâce du don que Dieu fait à son Eglise de ces deux nouveaux prêtres. Dominique Gruel 

Pablo, un séminariste en mission  
Après deux années d’insertion au sein de notre paroisse,  
Pablo de la Rosa, séminariste de notre diocèse, poursuit son 
chemin de formation. Il rejoint désormais Marseille pour son 
stage inter-cycle à la Maison Bernadette, lieu d’accueil et de 
fraternité implanté depuis plus de vingt ans dans les quar-
tiers nord, véritable refuge et ferment de paix sociale pour 

de nombreuses familles.  Notre prière l’accompagne dans 
cette nouvelle étape de son appel au service de l’Église. 

Wilfried 

Nous allons vivre une nouvelle année scolaire,  
tous ensemble ! 
Avec une nouvelle maîtresse. 
Peut-être aussi avec de nouveaux 
copains et de nouvelles copines. 
Seigneur, je te confie mes doutes 
et mes petites angoisses. 
Donne-moi la confiance 
pour oser participer en classe. 
Donne-moi le courage 
et la curiosité 
pour apprendre et pour travailler ! 
Donne-moi la joie pour la partager 
avec mes camarades ! 
Donne-moi la paix 
pour être plus accueillant 
et attentif aux autres. 
Donne-moi le désir 
de mieux te connaître, 
toi qui veux le bonheur de chacun.     Amen. 

Sortie de l’ordination presbytérale 

28 juin 2026 à Coutances 
Wilfried Thonet Julien Houchard 

Au revoir Pablo 



 

Lors de la création de notre nouvelle paroisse, une 
E.A.P. et un conseil pastoral paroissial ont été nommés. 
Mais qu'est-ce qu'une E.A.P., un conseil pastoral ? Qui 
en est membres ? Quel est leur rôle ? Comment fonc-
tionnent-ils ?  
E.A.P. = Equipe d'Animation Pastorale  
Pour notre paroisse Saint-Michel en Mortainais, sept 
personnes en plus de notre curé, appelées par le père 
Tony constituent l'E.A.P. : Victor Leroux, Sr Agnès, Mi-
cheline Barré, Emmanuelle Lebossé, Marie-Thérèse 
Heuzé, Benoît Lefevre Vivier, Elise Faguais. Chaque 
membre s'engage pour trois ans renouvelables et a re-
çu une lettre de mission lors de la promulgation de 
notre paroisse le 24 janvier dernier. 
L'E.A.P. se réunit une fois par mois, elle est présidée par 
le curé. Elle a à coeur de dynamiser la vie paroissiale 
pour le service de la communion et de la mission de 
l’Église. Elle prend soin de se montrer attentive aux di-
verses réalités du territoire et garde le souci de la proxi-
mité. La réflexion et les travaux menés sont effectués 
en harmonie avec les orientations du diocèse. Toute 
décision de l'E.A.P. nécessite l'accord du curé. 
Conseil Pastoral Paroissial. 
Vingt personnes appelées par notre curé pour une du-
rée de trois ans en font partie. Avec l'E.A.P., le conseil 
pastoral se réunit au moins une fois par trimestre. Pour 
mieux comprendre son rôle, voici un extrait de la lettre 
de mission qu'a reçue chaque membre du conseil pas-
toral.   
Le conseil pastoral est : 
VEILLEUR : il est attentif à la vie des habitants du terri-
toire et plus particulièrement aux « plus petits de 
l'Evangile », ainsi qu'aux besoins nouveaux qui peuvent 
naître dans les communautés locales. 

EVEILLEUR : il interpelle sur les questions d'actualité 
et sur ce qui se vit en paroisse pour construire une 
communion missionnaire toujours plus grande. 
 
CHERCHEUR : il répond aux besoins d'évangélisation en 
faisant des propositions adaptées. Avec l'E.A.P. et le 
curé, le conseil pastoral fixe les objectifs, les grandes 
lignes de l'action à entreprendre. Il veille notamment à 
la prise en compte des trois axes de la mission chré-
tienne : annoncer, célébrer, servir, et à la présence de 
l’Église dans la vie locale. 
 
L'E.A.P. et le conseil pastoral se sont retrouvés le 4 juil-
let dernier au prieuré d'Ardevon pour, dans la prière, 
relire l'année vécue, ajuster le travail déjà amorcé, envi-
sager l'avenir, mais aussi entretenir entre nous des liens 
profondément fraternels et de communion.    

 

 DOMINIQUE  Gruel (membre du conseil pastoral) 

 Conseil Pastoral réuni à Ardevon 

Don Pierre Doat, prêtre et habitant du 
Mont-Saint-Michel venu rencontrer le 

conseil  pastoral 

Moment convivial après 
la journée passé à Ardevon 

pour faire le bilan de l’année et parler des 
nouveaux défis pour notre paroisse 

Les plus anciens habitants de Mortain et de l’ancien Can-
ton se souviennent des nombreuses rencontres avec 
Thannhausen, notre ville jumelle en Allemagne et Bland-
ford Forum, en Angleterre. Grâce à la vivacité de quelques 
membres du comité, ces jumelages revivent. Les 5 et 6 
septembre dernier, la ville de Mortain a accueilli deux dé-
légations de ses villes jumelles après une visite l’an der-
nier, en juillet à Thannhausen et en mai dernier à Bland-
ford Forum, en présence du nouveau maire de Mortain, 
Jacques Lemonnier. La communauté paroissiale a eu sou-
vent l’occasion de rencontrer nos amis de Thannhausen, 
pour célébrer, par exemple le 900ème centenaire de la col-
légiale en 1992, messe du 1er dimanche de l’Avent qui 
coïncidait avec le marché de Noël, nos amis apportant la 
couronne de l’Avent traditionnelle.  Nous avons vécu, Aus-
si,  le déplacement de plusieurs curés de Mortain vers 
Thannhausen : messes « franco-allemandes » lors de vi-
sites à Thannhausen, prestations de groupes musicaux al-
lemands dans la collégiale, de la chorale paroissiale et des 
Compagnons de la Montjoie à Thannhausen…Un pasteur 
anglican de Blandford Forum avait aussi fait une homélie. 
La communauté paroissiale a apporté sa part à ces rela-
tions d’amitié franco-allemandes…Comment  aurait-il pu 
en être autrement quand on sait que des chrétiens ont été 
parmi les premiers à renouer des liens avec l’Allemagne 
dès la fin des années 40 et que le nom de Robert Schu-
man, un des créateurs de l’Union Européenne, est propo-
sé pour être béatifié. Pour certains chrétiens, les jume-
lages peuvent apparaître comme appartenant au passé… 
Ils se trompent car, aujourd’hui plus que jamais, la réus-
site d’une bonne entente entre Européens et, spéciale-
ment entre l’Allemagne et la France, est un impératif. Les 
amitiés nouées, à la base entre des familles, entre  les po-
pulations, sont là pour rappeler à nos dirigeants que l’ave-
nir de l’amitié franco-allemande et de l’Europe est entre 
les mains de tous.        François LETONDU 

Le concert à deux chœurs, avec des langues, des musiques et 
des chants variés, a été une magnifique réussite, dans la su-
perbe collégiale de Mortain. C’était le 6 septembre. La mu-
sique n’a pas besoin de traduction; elle suffit à dire l’amitié... 

Ça s’est passé chez nous ! 

Le 15/09, Mortain-Bocage a accueilli le Congrès Sud-Manche  
des  CATM, OPEX. La cérémonie religieuse et l’hommage au 
monuments au morts, font partie de notre devoir de mémoire. 



Cette date est historique. Elle marque la nais-
sance d'une nouvelle paroisse. Et comme toute 
naissance, il a fallu lui donner un nom ! C'est une 
tradition très ancienne dans l’Église catholique. 
Sur la suggestion de quelques paroissiens et 
après une rapide consultation, il a été décidé, 
avec l'accord de notre évêque, d'appeler notre 
nouvelle paroisse :    

« Paroisse Saint-Michel en Mortainais 
». Pourquoi ce nom ? 

D'abord, il nous relie à nos origines chrétiennes. 
Le livre de l'Apocalypse dans la bible rapporte le 
combat de Michel, le chef des anges, symbole du 
bien, contre le mal symbolisé par un dragon. Mi-
chel sera le grand vainqueur. Cette lutte contre le 
mal est souvent représentée dans les statues et 
sur les vitraux dans presque toutes nos églises et 
ce combat est toujours actuel. puisse Saint Mi-
chel nous y aider.  Venu de l'Italie du Sud , le 
culte à Saint-Michel s'est beaucoup développé 
dans notre région.  Bien sûr, il y a le Mont-Saint-
Michel, mais autre témoin de ce culte : le « Chris-
male » à Mortain. Du VIIème siècle avec l'effigie 
de Saint-Michel. Cet objet sacré très rare et 
très précieux en métal doré représente une pe-
tite maison dans laquelle on transportait les hos-

ties consacrées. Une 
reproduction est tou-
jours visible dans la 
collégiale. Le Moyen 
Age sera la grande 
époque des pèlerinages 
au Mont-Saint-Michel. 
Les historiens nous di-
sent que les pèlerins 
apercevant pour la pre-
mière fois le Mont-
Saint-Michel criaient 
du haut de la colline : « 
Montjoie ! Montjoie ! » 
De là, l'existence du nom de la commune : Saint-
Michel de Montjoie et l'existence de la petite 
chapelle Saint Michel à Mortain. Cette tradition 
des pèlerinages subsiste toujours. Il y a même 
actuellement un renouveau grâce à l'existence 
des « Chemins de Saint-Michel » qui traversent 
de long en large toute notre paroisse. Malheureu-
sement, nous ne pouvons pas oublier les heures 
dramatiques, toutes les destructions de la ba-
taille de Mortain en août 1944 et les centaines de 
victimes américaines, allemandes, françaises. On 
le constate : Saint Michel est omniprésent dans 
l'histoire de notre nouvelle paroisse. La tradition 
chrétienne rapporte qu'un des rôles des anges, 
c'est de nous accompagner sur nos routes hu-
maines...          Père Marie Bernard Seigneur 

C'est avec surprise et tristesse que nous avons appris lundi 17août le décès brutal 

de Mgr Stanislas Lalanne, notre évêque de 2007 à 2013.  Mgr Lalanne était un 

homme plein de vie, de dynamisme, soucieux d'une Eglise ouverte au monde 

d'aujourd'hui, passionné par la communication de l'Evangile à tous. C'est lui qui 

le premier avait eu l'idée de créer le pôle missionnaire et spirituel du Mortainais, 

animé par une équipe de prêtres, de laïcs, de diacres et d'une communauté reli-

gieuse : les Soeurs de Notre-Dame du Mont Carmel. Ses visites dans le Mortai-

nais étaient fréquentes. Il avait déjà en tête la création d'une seule et grande pa-

roisse. L'existence du pôle a favorisé la création plus tard de cette grande pa-

roisse. Mais ce qu'il aimait par dessus tout, c'était d'aller à la rencontre des gens. 

Les Sourdevalais se rappellent encore de sa présence sur le marché aux veaux 

toute une matinée pour discuter de l'agriculture. Merci Père Lalanne pour votre 

passion de l'Evangile et de votre joie de servir le Christ.                               

       Père MARIE BERNARD SEIGNEUR 

La petite cité de Mortain est bâtie au flanc 
d’une colline en forme de courbe se terminant 
en deux éperons rocheux, couronnés  par la 
Chapelle dédiée à Saint Michel Archange, et par 
la statue de Notre Dame la Blanche, deux sites 
naturels classés, avec les constructions s’y 
trouvant, en 1921 et 1923 respectivement.  Jus-
qu’à la Révolution un ERMITAGE existait sur le 
site.  

Nous connaissons les noms de ceux qui se s’y 
sont succédés à partir de 1543, date à laquelle 
un prêtre, Guillaume Bernard, s’y est installé. En 
1613, Marie de Montpensier, comtesse de Mor-
tain, formalisa cette tradition et fit bâtir une 
chapelle.    

A l’époque de la Révolution, cet édifice s’effon-
dra.  Vers 1850, après des décennies de débat, 
la « lande de l’ermitage » fut choisie comme 
site du cimetière. A l’initiative de l’avocat et 
historien local, Hippolyte Sauvage, et de l’aumô-
nier de l’hôpital, l’Abbé Eugène Gervais, l’idée 
de reconstruire une CHAPELLE  prit forme. La 
nouvelle chapelle fut bénie en 1852.  Des 
messes y furent célébrées, et, nous dit le Cha-
noine Blouet « La cloche … sonnait … le glas aux 
inhumations des magistrats de la cité, des 
prêtres et des bienfaiteurs ». 

Située à l’épicentre des combats de la bataille 
de Mortain, la chapelle fut gravement endom-
magée, sans toiture, mobilier et ornements bri-
sés. Seule survécut, intacte, une sculpture de la 
Cène datant du XVIe siècle. La chapelle ne bé-
néficia pas d’une reconstruction au même titre 
que les églises desservant un village ou une ville. 
L’état finança une nouvelle toiture, remonta les 
murs, posa des fenêtres, et plaça un autel in-
corporant la Cène du XVIe à l’intérieur.   

Suite à une visite au cimetière américain de St 
James, l’idée d’en faire un MEMORIAL des 
combats qui s’étaient déroulés autour d’elle na-
quit dans l’esprit du Chanoine Blouet. L’édifice 
que nous connaissons est le fruit de sa réflexion 
et de ses efforts.  D’abord, la vente d’un livre, 
« La Montjoie Héroïque » co-écrit avec le Doc-
teur Gilles Buisson, lui permit de réunir des 

fonds. Il acheta 
deux statues, un 
« Dieu de pitié » 
du début du 
XVIIe, et un Saint 
Georges du XVIe, 
qui accompagne un 
Saint Michel du 
XVe, don d’une fa-
mille d’Avranches originaire de Mortain. 
S’ajoute une copie ancienne d’une « Vierge à 
l’enfant » tableau italien du XVIIe, don d’une 
famille parisienne originaire de Mortain.  Sont 
donnés aussi un crucifix et des bougeoirs. Les 
vitraux installés en 1955 montrent que le choix 
des éléments de décoration ne doit rien au ha-
sard.   

En effet, outre St Guillaume Firmat, saint pa-
tron de Mortain, et Saint Christophe, le bon 
pasteur qui était vénéré dans la chapelle de l’er-
mitage ancien, nous retrouvons Saint Michel et 
Saint Georges. Le vainqueur de Lucifer  et le 
tueur du dragon figurent la victoire sur le mal.   

Ailleurs en Normandie, la victoire sur le nazisme 
est commémorée par des sculptures modernes. 
On se tourne vers l’avenir.  Ici, tableau et sta-
tues anciens lui donnent une profondeur histo-
rique.  

Le cinquième vitrail, en guise de rosace, figure 
le blason du Général Eisenhower, sous la direc-
tion de qui le mal fut repoussé. Le sens de la 
méditation que veut provoquer le Chanoine 
Blouet est résumé par les deux plaques avec 
leurs titres en Latin. Au cri de guerre de l’Ar-
change Michel QUIS UT DEUS ?  « qui se 
prend pour Dieu »  fait face la devise de la 120e 
Régiment d’infanterie américaine dont faisaient 
partie les soldats qui ont combattu au pied de la 
chapelle   

VIRTUS INCENDIT VIRES, « combattre 
pour le bien donne des forces aux hommes » 

Ainsi est commémoré  l’épisode mortainais de 
cette lutte permanente.       
     Jocelyne Thébault 


